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Eutherius  „profondes,  lefont,  parce  qu ’ ils  craignent  

de  Tynne.  j5 q U ’ on  ne  convainque  par  là  leur  erreur.

„  Ainfi  quand  iis  fe  trouvent  preflez  par  des  

,,témoignagesconvainquansdel ’ Ecriture,  

„ils  donnent  unfenstoutcontraireauxpa-  

„  rolesdel ’ Ecriture;&  s ’ ils  trouvent  un  feni  

„mot  qui  puiffe  revenir  à  leur  fentiment,  

„  quoi-qu ’ il  foit  hors  de  fa  place,  iis  s ’ en  fer-  

,,vent  comme  d ’ une  demonftration  invin-  

„  cible.  Il  faut  avoiier  que  ces  principes  ne  

„fontpasmauvais,  quoi-qu ’ on  puiffe  pe-  

„  cherdansl ’ application  qu ’ on  enfait.

Dans  les  autres  chapitres  il  répond  aux  

objcctions ,  que  les  Egyptiens  faifoient  aux  

Orientaux  , 8c  combat  quelques-unes  de  

leurs  expreffions,  tellesquefontcelles-ci  :  

Le  Verbe  a  fouffert  d ’ unemaniereimpaffi-  

ble  : Le  Verbe  a  louffert  dans  là  chair.  11  

y  avance  plufieurs  expreffions  conformes  

à  celles  de  N  eftorius.

Aurefte,'il  écrit  avec  beaucoupdenet-  

teté  &  de  jufteffe.  Cét  Ouvrage  eft  un  

T raité  dogmatique ,  &  non  pas  un  Recueil  

de  Sermons.  Il  eft  dans  le  2.  tome  des  Oeu-  

vres  de  Saint  Athanafe  fous  le  nom  de  ce  Pe 

re  , &  depuis  on  fa  fait  imprimer  à  la  fin  

du  5.  tome  des  Oeuvres  de  Theodoret  

donne  par  le  Pere  Garnier.  II  y  a  aulii  

quelques  lettres  de  cét  Evefque  dans  la  

Collection  de  Lupus.

THEODOTE  D ’ ANCYRE.

'Theodete  t R eo  dote  Evéqued ’ Ancyre,  vil-  

4  j  j e G a ] at i e  ; q Ue  Gennade  appelle

Theodore,  fut  un  des  plus  grands  adver-  

faires  de  Neftorius.  Il  affilia  au  Concile  

d ’ Ephefe,  oùilopinafortementcontrelui.  

Gennade  dit  qu ’ il  fit  un  Traile  expréspour  

le  refuter , &  qu ’ il  y  a  bien  de  la  dialeótique  

danscét  Ouvrage?  mais  qu ’ il  n ’ eft  pas  af-  

fez  appuyédesautoritezdel ’ EcritureSain-  

te,  &  qu ’ ilrapporteplufieursraifonnemens.

avant  que  d ’ en  venir  aux  témoignages  de  Theodote  

l ’ Ecriture.  ,l  Anc y re ^

Ceci  peut  convenir  à  deux  Sermons  de  

TheodotefurlaFeftcdeNoél,  qui  furent  

préchez  dans  le  Concile  d ’ Ephefe , &  qui  

font  rapportez  dans  les  Aétes  dece  Conci 

le  ,  où  il  prouve  parplufieurs  raifonnemcns,  

que  J  e  s  u  s-C  h  r  i  s  t  eli  Dieu  &  hom-  

me,  &  qu ’ il  eli  vrai  de  dire  qu ’ un  Dieu  eft  

né  d ’ une  Vierge.

II  y  a  encore  un  troifiéme  Sermon  pré-  

ché  à  Ephefe  le  jour  de  Saint  Jean  , où  il  

parie  encore  contre  l ’ erreur  de  Neftorius.  

L ’ exordeeneftremarquable,  il  y  compa-  

rel ’ Evéqueavecun  Medecin ,  l ’ erreuravec  

la  maladie  ; &  il  dit  que  comme  le  Medecin  

coupé  les  membres  pourris  &  gangrenez ,  

pour  empécher  que  la  maladie  negagneles  

autres  parties,  de  mémelesEvefquesfont  

obligez  de  retrancher  les  membres  de  l ’ E-  

glife  ,•  qu ’ ils  ne  le  font  neanmoins  qu ’ a-  

vec  douleur  &  dans. la  neceffité  , quand  

iis  ne  peuvent  plus  apporter  d ’ autre  re 

mede.

Il  y  a  un  quatriémeTraité  fur  le  meline  

fujet,  qui  a  efté  donnealipublic  en  1675.  

par  le  Pere  Combefis  fur  un  Manufcrit  co 

pie  par  Holllenius.  Il  porte  pour  titre,  Ex-  

pojìtion  da  Symbole  de  Nicéc  :  mais  t ’ eft  une  

refutation  de  Neftorius  fondée  furie  Sym-  

boledeNicée.  Il  y  faitmentiondetroisli-  

vres  qu ’ il  avoit  écrits  touchant  la  divinité  

du  S.  Efprit.

Les  Iconoclafres  ayant  citéun  témoigna-  

ge  deTheodote  d ’ Ancyre  contre  les  ima-  

ges,  Epiphane  leur  foutient  dans  le  7.  Con 

cile  acr.  6.  que  cét  endroit  eftfuppofé.  Et  

pour  le  montrerinvinciblement  ,  il  dit  qu ’ il  

arecueilli  tousles  Ouvrages  de  cét  Auteur,  

&  qu ’ il  n ’ y  a  point  trouvé  le  paffagequ ’ ils  

alleguoient  : il  enfait  meline  le  dénombre-  

ment  fuivant.  Six  tomes  contre Neftorius  

adreffez  à  Laufus;  finte rpretation  duSym-  

bole  de  Nicée;  un  Sermon  fur  laFeftede  

Npèl;  un  autre  fur  la  Fefte  des  Lumieres  ;  

un  fur  Elie  &  fur  la  Veuve  ; un  autre  fur  

Saint  Pierre  &  Saint  Jean  ;  un  fur  le  Boi-  

I  3  teux


